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‘ De PÉTERSBOURG, de 7. Juillet. … 
MMÉDIATEMENT après que le Gé- 

néral Comte von der Pahlen eut été 

revêru du Gouvernement Mifitdire 

& Civil de cette Rélidence, l'on né 
_s'aftendoit point. à fa rètraite. Ce- 

pendant la-Gazerte de Bétersbourg 
… _d'avjourd‘hui l'ánnonce en ces ‘ter- 
‘mes. <° Le Général d'Infanterie Cointe von 
s, der Pahlen a reca la démiflion, qu’ 
»» avoit demandée, avec permition de por- 
» ter Uniforme. Le Général d’Infante- 
» tie Golenitschfchew - Kutufoi a &té hodiré 
»» Gouverneur - Militaire de’ 32, Péfarise 
» bourg.” — Le Prince Mozandre de Wir: 
temberg , Frère de TImpératfice- Douairië- 
re de Rufie, a été nomaé Gouverneur - Gé- 
néral de la Livonte, de PEflonie, & de 
la Courlande, dj 
_ L'Empereur régnart n° potat borné à 
PEtat- Militaire , Wi ‘aux ‘Ordres. du Cfergé 
& de la Voblajk., les marques de Tatonfidé- 
ration, dont neus avons parlé en dernier 
Heu, en tout ce qui iatérefle l'honneur & 
Rn vie. Un Mémoire du Sénat- Dirigent, 
Confirmé par le Monarque, « réintégré les 
‘Notsbles de la Bourgeotfie dans plufieurs 
des anciens Droits &' vergeven, qui len 
avoient été accordés per VOrdonnance Mu- 
nicipale de feu I'Impératrice ‘Cathérine IJ, 
De ce nombre eft celui, qui exempte tes 
Bourgeois des deux premières Claffes , ainfi 
que les Notabkes en général, de toate panis 
ton corporelle, à Dégal-de la Noblafe & 
du ‘Clergé; celui qui watorife tes Corpora: 
tions Mogicipalss à s'adrefet aú ‘Gonver- 
neur, avec des Kepréfentâtions faites Còl; 
le&tivement & en Corps &c. ee 

‚Les innovations ot réformes de tour gen- 
re s'étoient Éétenduës, fous le dernier Rè-: 
gne, jusqu’aux Cdlendriers : Tout devoit 
y être actempéré aux il sd ‘ou av fyljè-: 
me, momentanémeut ndoptès par le Souvés, 
rain, . Sur les reprétenvatiöns du Bsrpi de, 
Nicolaï , Préfident de l'Académie des Scien:, 
ces de Rufie,-S. M, a pris'à cet égard difs- 
Férentes réfolations, parroi lesquelles it én 
Tt quelques -uüés, remarqasblesgpat Krap- 


_L'An feptième de la Libertt Batavae. 


port aû'dlies ‘Ónt avec la Politique. De tè, 
nombre eft, qu'en rérablifant dans le Ca- 
tendrier les Tables de la diftance des Villes 
de la Donrination-Rwffe d'avec les Capitales 
de Pétersbourg Se de Motcon , it. eft-dit, 

5 qu'il s'enren de Tot - même, que Malf 
» neft pfgs ‘compiée iu 'nomiBre' des Vines 
so Res, nfi que dins je -derniër Caten- 
» drier; * enfuite qu'aptès Ténùmération 
des Ordres de Rufie, fcavoir, ceux de Sr. 
André , de Ste. Cathérine > d'Alevandre. 
Newski , de St. George, de Sa, JVofodimir , 
& de Ste, Anne , lesChevdfliers dè St. Jean 

e Yérdifalem fönt'placés implement comme 
rahr fous Ia Proreigs de S. M. Irperiale, 
CEXTRAIT des Nôuveltes de Paris 

Jusqwau 5. Therntidor (24. Furller. 

» Â VAudience ‘grdinaire des Ambaffz- 
deprs de, Dyodi derpier, on a vu encore 
le Cesdinal Gonfelws , &-on a remarqué, 
de: Paru en Coftume, de ‘cérémonie, 
$ doeh pel Wininence ‘de räng lui a éé 
dccordéeTur tous les aütres’Miniftres, com- 
me daus les anciens tems. Al s'eft trouvé 
aullì à cette Audience; futvant les mêmès 


informations, un Député de la Vilte ge 
Fratcfort „pour dui c'étott la premiëre drér 
fentation, &'auduel le ‘Premter-Chnr 
mróntsa: Je pjus vif refientiment contre Les 
Commertens, en interrompant Tà'harsogue 
& lui difine, ** que la fapon de-penfer de 
».Nlagiltrar de Prancfort tui étoft connuê; 
» Qu'il.en evoit Ja preuve dans te ton des 
s, Feuliles publiques, imprimges fous, les, 
„>. Bufpices du Sénat, &e C'eft-d'une par- 
tierdes Papiers de 1Enpireque fortent Prina 
ctpalement tes rapports exsggérésou fa ux} 
Pöur Ha: réfuration ‘desqueks on: fe- done: 
tant de peine ici, maïs qu'on prend peut?’ 
Étre plus A coeur que là chofe ne mérite, 
oiei le dernier Article officiel fur Îes bryieg, 
du, jonr, que nous avons déjà annonce 
Cdans. votre, Supplément précédent.) *  … 
„ Oe ‘té d.À Viënne, ue. Te Franti Èe: 
forment. eerd: Magafias à “Pefchiera kr 
Mantoùë, & que de nombreufes Recruës past 
fent les Alpes, pour completter lex Corrs 
d Tart ; quai l'or paroft encqreen Fraagt : 


dre dispofs ài4- Guerre. Les mêmes Agens 
répandent à Zaris, que la Coar-de Wienne è- 
ve de nouveaux Corps, qu’êlle conferve fur 
pié fes attelages d'Artillerie, qu'elle accélère 
fes recrutemens, qu'elle réunit fon Armée. ”* 
…, On dit en Allemagne, que les. Troupes 
Frangsifes font entrées dans Rome, & fe font 
emparées deì’Etat du Saizt- Père. On dit à 
Paris, que les Troupes datrichtennes ent en- 
vahi le /luut-Palatinat, qu'il y a eu des 
Combats : On nomme les Öfficiers cués & blës- 
fés. Ainfi la Maifon d’ Autriche a déjà commen- 
cé la Guerre & violg le Traid de Lune ville, *” 
… On anponce à Vienne, que 35. mille Fran- 
gois ont paft le Rhin à Caflel, & marchent À. 
grandes joyrnées dans la Wefphalie, Ga dit 
à Paris, qo'uu Corps coafidérable d*dutri- 
chiens s'embarque à Triefte fur des Bâtimens 
Anglois, pour aller fecourir Armée Arglot- 
fe en Egypte, * 
S Oa dit à Vienne, que la République ne 
weut point envoyer d'Ambafladeur près S, M. 
Iunpériale. On dit à Paris, que Mr. de Co- 
benzel part fous peu de jours. * 


‚, Tous ces bruits „„venant de la mAmefour-. 


ce, ayaut le même but, font également faux. 
Jamais le Continent n'a été plus loin de la 
Guerre: Blle n'exifte que danslarête & l'ima- 
Bination des Agens de \’Angleterre; leur im- 
pudence. & leur adreffe fonc exrraordinaires. 
Des Bulletins faits à la main , envoyés fecret- 
tement aux différents Joarnaux , répandent àl2 
fois toutes ces Nouvelles alarmantes &c. &c.*” 


‚‚ Le Général de Brigade Devaux, com- 
Mandant les. Troupes de débarquement à 
bord de PEfcadre du Contre- Amiral ZLi- 
nois, vient detransmerttre au Miniftre de la 
Guerre les détails fuivans de laffaire d’4/- 
géfires, par une Lettre en date de ce Port 
& du 19. Mlefidor (8. Juillet.) 


…, Jut, l'honneur de vous prévenir, Ci- 
BOYEN MINISTRE, du mêmoratle. Cont- 
hat, gquiaeulieu, le 17, de ce mois (6. Juil- 
les,) entre la Diwifion, commandée par le 
Gantre- Amiral Linois , compofte de trois Vais- 
ltaux & une Frégate, le Formidable, 1'In- 
domprable, le Desaix & la Frégate la Mai- 
rofl, avec fix Veifeaux.Avglois & une Fréga- 
se: Noâre Divifion a étéattaqute dens la Ra- 
de, en face d'Algéëfires, à huit heures S-de- 
mie du. matin; ce Combat „be plus terrible qui 
fe-foit. donné depuis longtems „a duré fept heu- 
res & demie. Pe ne trouve point d'eaprefions 
afltz-fortes pour vous peindre la valeur, avec, 
laquelle s'ef} hattuë notre Diwifion; les Tron- 
Per de terre, à bord, ont fecondé, de tous. 
teurs efforts, le courage des braves Marins: 
Le Contre- Amiral Lanois, Par Ja bravoure. 
& la fugefie de fes manotuvres, a beaucoup: 
voniribudsau gein-de la Bataille; le Capitai-. 
ne du TiifJeau le Desaix, Palliere, s'eft hat 
tes en. lyos, aiefi qutcelui de la Frégate; ies. 
Capitcène: dE Formidable & de l'Imdompta: 


ble, gui font morts au champ d'hanntur Jans 
te Combat, mêritent des regrets bien fincèses, 
Le Vaiffeau Anglois, VAnnibat, de 74. Ca- 
nons, a diépries deux autres Vaiffeanvont bi 
mis hors da combat; nous avons eu beaucuup 
detuêés @debleffés, mais V Anglois en a eu da- 
vantages nous fommes menucés d'une nouvelle 
attaque & du brêlement des Faiffeaux dans le 
Port. J'ai en le bonheur de me trouver ave, 
des Canonniers Frangyois à la Batterie d' Aigé- 
fires, gus hous avons fervie de notre mieuk,** 
( Sigaé ) D-EVAUX.. 


‚‚ Tandis que le Gouvernement recueills 
& publie avec foin tous les renfeignemens 
for le Combat heureux d’d/géfires, quel- 
qües-ûns des principaux Fonftionnaires de 
la République ont donné lexemple de la 
libéralfté enwers les vitimes de ce fuccès. 
Une Soufcription a été ouverte entre eux. 
pour les Familles des Marins &. Soldats 
tués À PA&ion d'Algéfires, & le produit en 
a été adrefléau Miniftre dela Marine. Avec 
ce Combat on cite maintenant, en "honneur 
de la ‘Marine Nationale, le courage & l’ha- 
bileté non moins heureufes d'une petite 
Escadrille, fortie dernièrement de Calais, 
& échappée à des forces infiniment fupé- 
rieures. On en a regu le récit, que voici,”* 


CALAIS» 29. Meffidor (18. Juillet.) 
‚… Ce matin, à huit heures, une Escadril- 
le , compofde de fix. Canounières, a ntis à la 
voile de ce Port, portant un nombre de Trou-- 
pes dans intention d’aller fe réunir, dans le 
Port de Boulogne, aux autres Bâcimens de 
cette efpèce, dont ce Porteft un des lieux de 
rendez-vous. Les Vigies avoient fignalé qucl-- 
ques Bâtimens ennemis en vuë; mais, comme 
ils paroitïoient trop éloignés pour s’occuper du 
mouvement des Côtes, PEscadrille crut pou-' 
voir hazarder de mettre à-la voile, %-de ga- 
gner Boulogne, en- longeant la Côte avec un’ 
vent favorable, Déjà elle avoict parcoùru Ja 
moitié de la diftance, lorsque doublant le Cap 
Grines, elieapperguremboflées quatre Fréga- 
tes Angloifss, qui l'attendnient hors de Ja vuë. 
des Vigies: Il y a apparence, qu'elles avoient 
choifi la nuit pour s'y-rendre. * 
‚‚ L'Escadrille penfa d'abord à rétrograder 
à la voë de forces aud. fupérieures , lors- 
qu'elle découvrie fix: autres Frégates, qui, 
ayant Obfervé- an loin fa fortie, étoient vc- 
nuës fe rapprocher par les derrières, & la te-. 
aoient ainfì bloquge: En même tems un Bri- 
gantin ennemi donnant au large un fgnal de 
quinze coups de canon, on vit arriver de fui- 
te environ Vingt BÂcimens de guerre de tou- 
tes grandeurs, depuis la.Frégare jusqu'à-la 
Corvette, GBI Vinrent prendie VExcadrille en 
travers. Ainfi blognée de toutes parts, &: 
efuyant Je feu de PEnnemien tête, en queuë. 
&S en flanc, elle trouva heureufement un bas-- 
food;.& ».placant, par une. manoeuvre adroi- 


te & la fonde Ala main, un Bâne à flnrd”ean 
Entre eile & les Anglois, ette y jetta L'uncre à 
Ìa vuë de V'Ennemi, qui, s'opin:dirantà s'en 
Emparer , fuivit la mêine manoeuvre. * 

‚… L'Escadriile fe trouvuit alors dans une fi- 
tuasion vrafment périlleute; ancuns Forts ne 
M:protégeoient; Sa conzensace ferme en im- 

ofa cependaut aux Arglois, qui feublvient 
éfiter far les moyens d'attaguer, Durant ce 
tems, le Général Perrand , coromandant la 
Divihon Militaire, le Général Boubers, com- 
MandantlaPiace, & leurs Etats- Mujors, à che- 
val, fuivisd'une partie dela Garvifon , des Câ- 
nonniers quien font partie, & de plufieurs Prè- 
ces d'Arullerie, partirent en hâce de la Ville 
& fe readirent vers la plage, daus l'intencion 
d°y porter fecours à VEscadrille, en établis- 
fant dee Batteries ,qui em;C. haffentles Anglois 
d'en effcâ&uer l'enlèvement, de les fercer à 
s'échouer ou de les brûler fur Ia Côte. Mais, 
pendant que ces dispofirtons fe faifoient, & 
Que tous les Speâateurs éroient la proye de 
'ioquiétude & de l'indignation, le vent vint 
à tomber àplat;-un calme abfolu Îui fuccéda, 
& VEscadrille faifit ce moment favorshie; à 
laide de fes rames & des bras nombreux de 
fes Matelôts & de la Troupe embarquée, elle 
traverfa avec intrépiditg la Flotte dAngloift , 
qui n'afa la faire fuivre ni attaquer par fes 
Péniches & fes Chatoupes, &- rentra dans ce 
Port „aux acclamationsde tous les Spe&ateurs , 
vers les quatre heures après- midi. *” 
EXTRAIT des Nouvelles de LONDRES 
‚du 17. Juillet (par la voye de Hambourg:) 
‘Le 14. de ce moisle Paquebotde Ham- 
Bourg amena en Angleterre Mr. Frère, ve- 
nant de Vienne, & le Meffager- d'Etat Dic- 
kens de Peétersbourg. Ce dernier apporta 


les Duplicatade la Convention, fignée avec 


la Ruffe le 17. Juin. Mr. Frère. étoit por- 
tear, entre autres, de Depêches, relatives 
à nos affaires en Egypte; après la réception 
desquelles il fut publié le 15. une Gazette- 
Extraordinaire , contenant les Lettres fui- 
Vantes du Comte d'’ Elgin , Ambaffadeur près 
la Porte , adrefbies au Secrétaire -d'’ Etat 
Lord Hawkesbury. *° 
CORNSTANTINGPLE, J8 5. Jhin. 


5, MYLORD, Ayant trouvé l'occafion d'é- 


Crire en Europe, j'en profite pour vous infor- 
mer de quelques détails ultérieurs de \'E- 
Eypte, qui viennent de m’arriver dans une Let- 
tre particulière de Mylord Keith; en date du 
22, Mai. L'Esremi, Après avoir quitté Rab- 
manid, fit une marche Étonnante, & parvint 
au Caire le 12. Mai. L'on fuppofe, qu’il s’eft- 
avancé alors pour attequer le Vifir à Belbeys. 
Ee Général MZuzehinfon, qui étoit en marche 
Pour s’avancer de Raämanid vers le Caires. 
S'étoit, avec l'aide des Arabes, eraperé d'un 
Go-voi de 590. Cltarseaux avec leur Escorte 


de Goo. Hommes. Il éeoit deftiné pour Alexan-- 


dries Rince, qp'on epprend fsre dans le plu 


grand befoin de qtielqties Artictes d'apprêvfs: 
uonnentent ainfi que d'eau. Fe Général Aut- 
chinfen, dans fa marche pour pénétrer dars 
le Pays, obferve, que les Habitans font au- 
plus haut dégré irrités contre les Prangois, 
mettant à mort tout ifomme de cette Nauons. 
qui leur tomb: entre les mains. *” 

‚‚ L'Amiral Blanket , dans fes Lettres au 
Lord Keith en date du 6. (Mai,) lioforme: 
de Varrivée des Renforts de l’Znde fous les or- 
dres da Général Baird, du Colonel Wellefley , 
du Celonel Murray &c. Après la reddicou 
de Damiettt, un Corps de 7oo. [lômmes s'em. 
barqua fur le Lac Burlos pour la France, & fat 
pris par Lord Keith. J'atthonneurd'être Sc.”* 

(Signé) ELGIN. 
CoONSTANTINOPLESs le 8: Puin 1321. 

‚ Mytrorp, Ea ce moment tl arrive ûn 
Meffager de Lord Keith, dont je vous deman 
de la permilton de copier ici la Lettre par- 
viculière, ** 

Ala hauteur d'ALEXANDRIE:, le 23. Mai 18or. 

‚‚ Par une Lettre, gue j'ai repuë du. Capi- 
tan-Pacha, datde à Kemesheriff le 19, Son- 
Exc. m'infórme, que le Seerbtaire du Grand- 
Vafir éroit arrivé avec l'agréable Nouvelle, 
gue les Francois & les Caphtes s'étoient portés 
en avant du Caire, pour attaguer VArmstde du 
Grand-Vafir ; mais que Sa Grandeur s'étoit 
avancée avec fon Artillerie & fa Cavalerie 
avoit dlfait P'Ennemi & l'avoit forcé à fe re- 
tirer. Lord Keith paroft n'aveir pas eu d'au- 
tres dttails de cette importante Alion. J'ai: 
l'honneur d'être &c.” (Sigaé) ELGIN. 

‚ Ces Depêchtes ont fatisfait une partie- 
du Public, & donné lien à des critiques de” 
la part de l'autre. Les Amis du Gouverne- 
ment fe réjouïffent d'avoir Paffurance „ 
qu’enfin les fecours, depuis fi longteme at- 
tendus par la Mer-Reuge, font arrivés de 
VZnde, & que ce n'ett plus l'Amiral Bian- 
ket avec fon feul Vaiffeau, fans Provifions 
&e avec un petit Détachement de Troupes, 
qui foit parvenu à Suez: Ils portent les 
Corps de Troupes aux ordres du Général” 
Baird & des Colonels Wellefley & Murray- 
à fix-mille Hommes: lis fe réjouïffent en-. 
cor& de voir Alexandrie dans la difetre de- 
piufieurs objets néceffaires & par-là la per- 
fpettive de fa reddition, en contradiâtion- 
des Nouvelles contraires publiées à Paris: 
Hs fe rejouïffent enfin de voir les Prangois- 
dans la trifte néceflicé de devoir latter con- 
tre l'antipathie ou les hoftilités des Arades: 
ou autres Natuzels du P&ys: Miis en re-’ 
vanche ils ne peuvent voir qu’à regret les 
Cophtes, Egrlement naturels du Pays, com- 
bertre à côté-des Frangois-& fuppléer par 
leur nombre (puisqu’ils font une grande: 
Pârtie de la population du Ezire & de VZ 
8yPfe) au. manque de valnus.ou de. cepaa- 


«été Pour T' Art Nitlitzire , qu'on leur a tou- 
‘jours reproché: Ils trouveot aufli le récit 
de PA&ion du Grand -Vifir contre les Fran- 
‘fois infiniment fec & défetueux, peu 
scroyable même, puisqu'il n'eft guêres pro- 
Hable que la-feule Cavalerie Úttomarne avec 
fou Artillerie sic fafi pour mettre en dérou- 


te un Ennemi saf aguerri, au{li courageux- 


que les Frangoëc. — Enfin ce fere encore 
‘au tems à éelsircir ces faits, & à amener 
une iTuë quelconque à la longue contefta- 
tion de deux Nations rivales dans un Pays, 
fur lequel elles n'ont aucun droit ni Pu- 
ne ni l'autre. ” 
De Levoe, le 99. Juillet, 
‘Nous venous de recevoir le Journal off- 


ciel de Parisdu 6. Thermidor ow 25. Juil- 


det, On y trouve la Traduêtion de trois 





P. HENNEQUIN prévient Mrs, TAMSTERDAM, qu'il wa confacrer fon tems à P'in-f 
Pruêion:-des Feunes-Gens, qu'on voudra bien lui confer , foit von Ville, feit chez lut. ì 


… Belbeis entre les Franpois & les Turcs, alg 











nouvelles-Depêches officielles far les efei- 
res d'Egypte, publiges le a1. Juillec-à Zon 
dres dans une Feuille extraordinaire , ajoutée 
à la Gazette de la Cour. La première De’ 
péche eft du Major Holloway , adreflée à 
Mylord Elgin à Conftantinople , du Camp Oft 
toman du Grand-Vifir à Benalhaffer le 20. 
Mai: Elle a été envoyée au Secrétaire - d'E<f 
tact Mylord Hawkesbury, par l’Ambaffadeue: 
Anglois près-la Porse, avec une Lettre fupds 
plémentaire de fa part, du ar. Juin: L'unes 
& l'autre roulent fur PAâion qu'il y a eu’ 
le r6. Mai prês du Cuire fur da route det 


desavantage des premiers, Latroifiëme De, 
pêche e(t du Général en chef Huzchinfon. 
Nous ferons connoftre plus amplement ce 
Pièces dans le Swaplément, 


‘enfeignera 1°.d'Arithemêtique par principes fuivant la méthode adoptée à T' Ecole'Polyteche 
nique de Paris. zo, La-Langue Francoife-dans toute fa perfeion. 30. La Langue Latine, 
JI fera faire à fes Elèves un Cours complet de Belles- Lestress il les fuppofe en état de re-'} 
cevoir fes Legonsen Latin & en Frangois. Son talent € fes travaux juftifieront la con-_& 
fance, qu'on daignera hui accorder, 1 demeure Maifon de}. Mour, /ur F'Oudezyds-# 
Voorburgwal , Ne. 20. vfs-2- ós le ‘grand Lombard. Kj 
Catalogue de Livres Frangois en tout genre de Littérature, qut fe trouvent chez la: 
Veuve J. Kuis & Fils, aan Magafin de Librairie fur le Hoffpuy, à LA Haye, fe débite È 
à 4e Sos. ° Les Supplémèns, qui renferment: une grande Colleion de nouveaux Romass, Ì 
fe diftribuent gratis. NB. On trouwe chez la même plufienrs Ouvrages Anglois, Allemands Â 
€ Italiens, des Editions Stérdotypes Ge. ne . NY | 
La Chambre des Revenus du Roi de DANrMARC annonce, que, le TO. Aodt prochain ik 

à 11. heures avant - midi, elle mettra en Vente publigne, dans la Salle d'Aflemblée de Ia 
dite Chambre à Copenhague, une parnie de 293. Schippond, 13. Lispond , 6. Livres, on! 
93 654. Livres poids de Danemarc, de Cuivre des Dimes Roysles, étant dans les Maga-q 
fins à Drontheim , pour éire-vendus wux plus ofrans aux Conditions, dont on pourra sin" 
ftruire fur- les heux. ed sh E 
- Les Heéritiers de feu Ia Citoyenne HuBenrtine Türessen, à Marotnicnt, en 
Jon vivant Négociante en Foutes fortes de Vins quelcongues , font part au Public, qu'ils font'R 
d'intention de vendre la Maifon Mortuatre , qui eft wos bien H folidement bâtie à trois % 
étages &P très-fpacieufe, placte au ventre de la Ville, ayant deux gramdes Salles, troië ® 
Chambres par terre, astant @ pins en haus, deux Cuifines, trois places à renfermer les 
howilles, hochets &c, Une Bèurie à y placer huit Chevaux, un Putts,; une Citerne, un Ì 
beau Hardin entouré de Bdrimens © murailles, deux Caves, dont une Peut contenir 160,8 
à 170. foudrès de Vin, @ trois autres à y placer Bo. à roo. furailles de Vin , dans lesquclik 
des reflèrönt jusqu'ò la Vente de la- Maifon une forte Partie de Vins de Rhin €” Mofelie des 8 
années 1748. 1774. 1783. & 1798, Wins de Ligueurs, Vins d'Efoagne @.de France, dek 
ceux de- Médoc, Bordeaux, de toutes qualités, Bourgogne blanc & rouge, Bergerac al 
Le Succeffeur de ce Commerce eft te Citoyen: J.- Gs Triessen, réfidant dans la Maifos 
Mortuaite ; ù, qud les’ Anabeurs pourront sudreffer pour voïr la: Maifon EP en fravoir kei 
Fix, ain que'ceuk des Vins, de même gae chez les Cltoyens Martuiku Deravar ds 
Uren, & le'Citoyen CHARLES NetLissENà Alk-La-CuaPerve. er | 
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‘Pr ABnAnaAM BuLUuSSÉ, le Zeune, ji 


pe NUMERO LXL OO 
SUPPLEMENT AUX NOUVELLES POLITIQUES, 
publiées à LEYDE, le 31. Juillet 18or. 


L'An feptième de la Liberté BATAVE, 


EXTRAIT des Nouvelles de CONSTANTINOPLE du 25, Puin. 

ie rs Nouvellesdel' Egypte continuent d'être favorables aux Armes Angloifes. Lec 
plus récentes, qu'on ait,‚‘& qui font en date duz. Juin, nousapprennent, que 

le Grand-Difir a joint à peu de diftance du Caire Île Corps aux ordres du Ca- 

pitan- Pacha; réunion, quelle premier avoir voulu effettuer , avant d'entrepren- 

dro Vattaque du Caire, ou plutòt celle des Forts ou poficions fortifiées, que le Généráf 
“scliard & quelques autres Commandants Frangois occupent, én avant de la Ville, avec 
CS Troupes, qu’ils y ont réunies. Cependant, les Prangois ayant tenté d'attaquer Te 
Grand. Vifir, ily a eu le 16, Mai une A&ion entre celui-ci -& un Corps ennemi venu 
du Caire: L'ifuë au desavantage des Franfois ett d'aucant plus remarquâble, que c'eft fa 
Première fois qu'on a vu les Twres combattre avec eux à nombre égal, & leur tenir tête. 
ù Corps de 5. mille Hommes de Troupes Ottomannes a tenu ferme devant une Divifion 
fanfoife de même force, qui avoir defTein de prendre le Grand-Vifirà dos, & Va arrêtée 
ADS fon entreprife, jusqu'à ce qu'il eûc regu un Reenfort de 4. mille Hommes, après la 
Jôn&ion'duguel PEnnemi fut forcé à fe retirer. Dans ces Grconftances, la fituatidn des 
Frangois-A Alexandrie devient de plas en plus critique: Le manque d'Eau doute éft fur- 
‘Out un des befoins, qui incommodent le plus la Garnifon. L'on en a Ta certitude ainfi 
We le détail général de la dérrefle, où fe trouve le Général Menou., par des Depêches 
idreffées au Premier-Conful & prifes fur un Bâtiment, que les Anglois ont intercepté. 
à des grands matheurs pour les'Frangois, c'eft la desunion, ‘quúí s'eft-mife parmi leufs 
„oMmandants, É qui continuë d'y règner, au grand avantage des Turcs & des Ang lois. 
‚20 antre côté Fon dit, que le Chevalier Sfdney Smirh va retourner avec fon Vaiffeau 
le Tigre, en Angleterre : Son Secrétaire'a ‘cu le malheur de fe noyer dans le Wij. Il pa- 
Olt avéré aujourd'hui, qu'un nombre de Troupes Britannigues, venuês de V'/nde, a 
tui à débarguer à Suez; mais l'on n'apprend encore rien de leur marche, beaucoup 
Moins de‘leur jontion avec l'Armte du Grand-Vifir. — Mr. Hamilton ‚ 'fecond Secrd- 
tire Petticulier de "Ambafladeur Britannigue., Lord Elgin, eft parti ces jours-ci à bord 
Un Brick pour l'Egypte, avet des Sommes très - confidérables en Efpêces ‚ que ce Mi- 
tre avoit recuês à Vufage de la Flotte de l'Amirat Lord Keith. — ‘Quant à "Efcadre 
T&ngvife de VAmiral Gantheaume , Von apprehd, qu'elle étoit le 12, Juin à la hauteur 
SU Cap Spartivento fur ta Côte de Calabre, & qu'à peine elle en étoit partie, que le 
lendemain PAmiral Anglois , IFarren, arriva avec fa-Divifion dans les mêmes Eaux. 

On s'attendoit donc à une Aftion ‘entre ces deux Efcadres. a 
De ViENNe, le 15. Juillet. L'Archiduc Palatin de Hongrie et part dvänt-hiet'poutr 
Vnife, afin de s’inftruire, dit-on, par lui-même de l'état & des circonftances intérieu- 
tes de la ci-devant République Vénitienne: Enfuite Pon croit que ce Prince fe rendra 
n Rufie, pour affifter au Couronnement de YEmpereur, fon Beau-Frèêre, à Afoscou, 
® départ du Comte de Saurau pour fon Ambattade à Pétersbourg n’aura lieu que lors- 
Wee Comte de Rafumofsky viendra reprendre fon ancien Miriftêre A Fiesine. — ‘Conte 
Me le Gouvernement Francois paroft avoir infité fur l'envoi réciproque de Miniftres du 
Premier rang, conformément aux engagemens du Traité de Campo - Formio coninhé par 
Celui de Luneville, & qu'en conféquence il 2 nommé le Confeiller - d'Etat ‘Champagny 
Pour fon Ambaffadeur près de notre Cour, Ton afure, que le choix de PEmpereur pour 
e Perfonne de rang, qui puiffe êcre revêtuë du preiïnier Cars@têre Diplomatique en 
“Pance, eft tombé fur ancien Vice-Chancelier d'Etat Corte Philippe de Cobenzel , Cou- 
+ du Comte Louis de Cobenzel, qui fe trouve actuellement à Paris; qü’en conféquence 
sBaron de Buol de Scharrenftein, défigné Miniftre de PEmpereur &n Fraricc, aura Ha 
“ion près la Cour de Bavière à Munich &e. " a deere 
EXTRAIT des Nouvelles de PARIS jusqu'au 7, Thermidor (25. Juillet, ) n 

» Le Premier-Conful , felon l'ufage, a arrêté, au commencement de ce mois, les Lt 
Res des Confeiljers -d'Etat en fervice ordinaire ouextraordinaire, pourle trimeftre qui viesk 


des'ouvrr, Oncrouve permí ja première clafre de ces Confeillers deux nouveaux nome, 
celui du Général de Divifion Sainte - Suzanne & celui du Généralde Brigade Duinas. L'un 
& l'autre de ces Géneraux ont été nommés le 1. de ce mais au Confeil-d' tat, & placés 
dans la Section de ta Guerre. Avec euxa été porté à la même Dignité le Citoyen Bourien- 
ne, Secrétaire intime du Premier-Conful, mais il a été réfervé au fervice extraoraingire.” 

>, Nous avons fait connofsre (dans notre dernier Supplément) l'Arrêté pris par les: 
Gounfuis de l'avis du Confeil-d'itat, pour reflerrer & rendre plus facrés les nouveaux liens 
qui uniflent les Peuples de la rive gauche du Rhin à la République, en faifant prêrer 
dans cete Contrée une Promeffe de fidélitd folemnelle & particulière aux circonftances, 
Voici la Proctamation adreflée en même tems aux Ilabicans de la même contrée, aïnfi 
que nous l'avons dit déjà, ” 


PROGLAMATION. — Les CoNsurLs de la République, aux HaBiTANS des QU A- 
TRE DEPARTEMENS de lu rive ganche due Rhin. 

‚‚ Va Fraité folemnel , concfu entre la Républigye, le Chef de l'ZEZmpire, & le Corps-Ger- 
manigne, Kraqfië à Parisle 25. Ventofe (15, Février,) vient d'unir définitivement votre de- 
stinge à celle de la France. Les intéréts & les droits de la République font devenus les vô- 
tres; vos intérêts & vos droits-font devenus les fiens. En vous adoptant, elle vous a voué, 
commz.à tous fes Enfans , bienveillance & follicitude ; ellie vous appelle à lui promettre 
fidélité comme eux. Que cette Promefle impofe à.tous Woubli des liens, donut le Traité 
vous a dégagés, & le refpet pour ceux qui vous attachent maintenant à la République. 
Oa'elle mette un terme aux vaines apprcheofions , qui empCchent quelqnes-uns de jouïc 
dàs avantages de la réunion, 8, aux folles efpérances, qui portent quelayes autres à les. dé- 
guifer ou à les dénaturer. Ces avantages, quel efprit raifonnabie pourroit les mécovnoî- 
tre? Des Privilèges odieux n'enchaînent plus l'induftrie des Ouvriers; le Gibier he ravage 
plus les Champs du Cultivateur, ne dévore plus les fruits de fon travail; pour tous ont’ 
ceffé d’aviliffantes Corvées; pour tous a ceflé Ia dégradation des Servitudes Flodales': La 
Dtme eft abolie; les Contributions de tous genres font adoucies; les perceptions font cgale-" 
ment réparties entre les Terres du Seigneur ou de l'Eccléfiaftique, ci - devant exemtes de char- 
ges, & celles du Particulier qui les fupportoig feul; les Douanes intérieures, qui fe rencon- 
troient au pallage d'une Contrée à une aucre, ou cmpêchoient de remonter les Rivières, font 
fupprimées; le Commerce eft libre avec la France, le Marché le. plus avantageux- du monde, 
& ne rencontrera plús fes obftacles que lui oppofoient les anciennes Frontières. Une juflice 
impartialc, cts‘Adminiftrations réguiières , font fubftituges à l'autorité arbitrarre des Bullifs._ 
Tels font les avantages, que la:réuníon affure à la Liberté & à la profpéritd: Elte ne fait pas 
moins pour la fûreté & la tranguillité du Pays. Au lieu de fe trouver couvert d'intérêrs oppo- 
fés & toujours en conflit, il fera fous l’abri d'un intérêt commun à trente Millions de Ci- 
toyens; au-lieu d'être foumis à une multitude de petites Dominations, trop foibles vour le dé- 
fendre, affez fortes pour l'opprimer, il fera protégé par une Paiflance, qui fgaura toyiours 
faire refpeêter fon Territaire. La réunion des Qwatre- DEpartemens àla France eft pour cux 
un sage de profpériué, & leur Promefre de fidéliug à la République fera déjà l'expaelion de deur 
27 dion pour etie avzant qu’upe reconnoiffance des A@&es, qui les ont réunis. ©” … - ke 

‚… BoNAPARTE, Premier-Conful de la République, ordonne, que la Proclamation ci-” 
‚… Cetfus fera inférée au Bulletin des Loix, publiée, imprimée &-aflichte dans les Quatre Dé- 
‚… partemens de la rive gauche du Rhin. * 

Donnt à PARIS, au Paiais du Gouvernement , de 29. Meffidor an 9. de la Reépubligue 
Frangoite. En Le Psemier- Conful (Signe) BONAPARTH, 

Par lui, Le Secrdtaire-d'Eiat, (Signé) IL. B. MARERT. f 

‚‚ Une Depêche Télégraphigue de Saint-Malo, en date d'hier, annonce, que la Fré. 
gate Angloife, le Jafon, de, 40, Canons, Capitaine Murray, a Echoud devaut ce Port. © 

EATRAIT des Nouvelles de Lonpres du 21. Juiller (par la voye de France.) 

Aux Depêches officielles fur les affaires d' Egypte, publiées le 15. de ce mois par-la 
Gazette de Londres, cette Feviile vient d'ajouter aujourd'hui, entre autres, la Lettre 
fuivante du Genéral- Major Mutchinfon, commandant en Chef les Forces Britanuiques 
en Egypie, lui-même, & adreflée dire temen: à notre Miniftte Mylord Hubart, qui eft5 
ala tere di Département de la Guerre, ” 


Au Quartier-Geénlral du Camp près ALKAM, le 1, Juin 1801. 
……MyrorDp, Vai honneur de vous informer, que les Pranpois ont abandonné la potion 
J'EI-Aft le 7. Mai; nous l'avons occupée le même foir; & le 9, nous avons marché fui Rate 
manid, ch les Frangois étoient poftés.avee environ 3000, Hommes d'Infanterie &. 300. Hom- 
mes de Cavalerie, Nous erumes d'abard, qu’ils s’eflorceroient de. fe maiatenir dans cete pel 
won: Mais, les Corps, que nous avions fur ia rive Oriental: da Nij, s'étant avancg: fur les 
fhracs de V'Eapemi & ayant pris le Fnrr de Aapmanid rees .Ce.mouvementlee détermina fans: 


doute à fe retirer dang la nuit du 9. an 19, laifTant dans fe Fort une G:raifon, qur ve reudit fe. 
matin au nombre de 115. Hommes, commandés par un Cûzf de Brigads. Nous piitues le nrê- 

me jour euviron 50. Homies de Cavalerie & 3. Officier! , qui venoient d'ficaan drie, Le’ Ea-- 
hem s’érant retiré vers le Cuire, il devenom neeeftsire de le fuivre pour couvwrir lV'Armée du- 
Graid-Vifir & aflarer la jondtioa avec les Renforis, qu'on ettendoit de I'Zude, ** 

… Ine fe patfa sien d'imporcant jusqu'au rp. Mais ce jour-läà nous tombames far un Cony 
Voi trè$-confidérable de: Gersmes f Djermes, perits Bâcimens,} quart éroient far le Nil: Etlcs 
étoient venuës du Caire par le'canal de Menouf, qui'joint sies Branches de Damierte & de 
Roferte: bl paroît, qu’ils ignoroieat la retraite du Général Lagrange de Rehmonid.  Euvrroa 
150. Prifonniers vombêrent en notte pouvoir avec plufieurs Pièces de gros caubre, dour quel- 
gues- unes étoient dertindes à-la defenfe d' Alexandrie. Le Covvoi en lui-même érait uês- 
Confidérable , & eft d'une grande perte pour ’Ennemi: Nous avons trouvé fur ces Bätimeas 
du Vin, de l'Eau-de-vie, &c., & euviron 5coo. Livressen Argent. * 

…‚ Le 17. Mai, nous érions campés à „Alkam , lorsque nous avons (cu par des Arabes, qu'un- 
Corps contidérable de Frangcis, venant d'Alezandrie, s'avancoit vers le Nil auprès du lieu, 
Ot les Bateaux du Cepitan- Pacha. éeoient alors: La Cavalerie eut fur-le-champ l'ordre de 
mMarcher avec deux: Pièces de cahan fous les ordres du Brigadier- Général Doyle, foutecu de 
fa Brigade d'Infanterie. Le Colonel { Frangois, } Cavalier, qui commandoiu le Corvoi, ap- 
Percevant les bateaux du Capitan- Pacha, foupconna, que nocre Arinée n'étoit pas Eloignces- 
& il Ce retira dans le Defert, oa nous le fuivimes : La Cavalerie lacteignit, après trois keures 
de marche; un Parlementaire leur fut envoyé par le Major Wilfun, du Régiment de Mompesch 
Pour leur propofer de fe rendre à ces conditions, ** qu'on leur laifferoit leurs Enis, & qu'ils 
» feroient renvoyés en France par la première occaftan: *”” Ces Pfopofitions furent accepiees; 
& ils mirent bas les armes. Leur nombre éroit de 600. Hommes, Infanterie, Cavalerie, Ar- 
tillerie , awec une partie confidérable du Corps des Dromadaires, un Canon de 4. livres , & 550. 
Chameaux: LesPrifonniers fonttous Frangoîs R'des meilleures Troupes, qu'il y aic en Egypre.”* 

‚> Le 1”. Mai, l'Ennemi abandonna le Fort de Lesbid à. Damiette, & fit une jond&ion avec 
2co. Hommes, qui éroient à Burlos. Ce Forr fut aut évacué; & ils s'embarquêren: fur cinq. 
petits Pâtimens, dont quatre ont été pris $ amenés dans la Baye d'#bdouzir: Le cinquième 
s'eft échappé vers I’'Ifle de Chypre; mais une Frcgate Zurgue s'eft mife à fa pourfuite, & il 
aura fans doute le même fort que les autres. Les Garnifons des deux Forts formoient zoo. 
Hommes; de forte que nous avons pris en tout, du 9. au 20. Mai, environ 16oo. Hommes ; ce 
qui faie une, diminution confidérable dans les Forces deEunemi. * 

_…, Les Frangais.ont fait une marche très-rapide de Rahmanië à Gizeh, où ilsfont arrivés- 
le 13. Mai; & ils-ont de fuite pailé le Nil à Boulacg. Je 15. ils marchèrent pour attaquer le 
Gruud-Vifir, Sa Grandeur les prévint, & fit un mouvement en avant avec un Corps con{idé- 
rabte de Cavalerie , dans la nuit du 15. au 16. Mai. Les Armées reftèrent plufieurs heures en 
Préfence; mais 2 8, heures du matin les T'roupes Oftomanes attaquêrent; &, après une Ation - 
de fept heures, les Frangois fe retirkrent, ayant perdu 3. ou 4. cents Hommes tués ou bles- 
fés. C'étoient les mêmes Troupes, qui s’étoient retirées de Rahmanië; elles &toient- an 
nombre de 40co- ou 4500, Hommes. * Reen 

‚, Je vous adreffe mes félicitations fur cette Ation importante; j'ai aufft.le plaifir de vous- 
Annoncer, que bes Mamelouks, fous les ordres d'Osman- Bey (Succefleur de Mfourad-Bey,)- 
hous opt joint au nombre d'environ soo. Hommes d'ane Cavalerie, qui ne le cède à aucune an- 
tre au monde. . P'efpère les plus grands avantages de cette réunion, parce qu’ils connoiffent 
Parfaitemeat le Pays, & qu’ils ont la plus grande inftuence fur les Habicans. — Je joins ici Ja 
Cariculation da Fort de Aahmanid, & l'état dos tués & bleffés dans l’sffaire de 9, Mu; le- 
Dambre ea eft peu confidérable. * CSigné) HUTCHINSO,N. 

…P;S. Une Letre, que je regois du Lieatemant- Colonel Murray, detée de Cupffeir te 1. 
Mai, m'annonce l'errivée de la première Divifion des Troupes dérachdes de Bombay, Oa ya: 
tendoit tous tes jours.Je Général Baird aveo le-refte de-ces Forces. ** 

CAPITULATION duz Fort de RAHMANIË, le ro. Mai 1801, 

‚… La Garnifon du Fort de Rahmanid fe rendra aux Forces Ortomun:s & dngloifes zuX con- 

ifinne fuivantes, * ' 

tn. Les Ofreiers gardetont leurs Epdes-& confer veront leurs Efrers: Eux & les Soldats feront 4 
Prironnters de guerre. — Accordé. 

zo. La Garnifon fera rtnvoyée en France; & ne pourra fervir contre le Roi d'Angleterre af 
Contre fes Alliës, ay'après owelle aura ded lchangte felon le Cartel réglë entre les deux. Na-- 
lions. — Accardé.: Ne: E dee 

32. Les ùlefds font-placds fouts la protettion de l himanitd des Afg'oie. Er IA 

(S-ané) Lacroix; Chef-de-Brigade. — CAPITAN-PACHA-— HUTCUIUNSONg- 

Général - ifajor commandant en chef: S‘PEVENSOrr, Capitaine de la Marine Ruyate. 
» La Depêche du Général Zurchinfon contient, ainf qu'on vient de le volr, le Rap- 


, 


Port géagral des prieeipaux des fairs de Guerre, qui fé font pr(itsjen Efsote dans le courans: 


“da mois-de"Mai dernier, & {ur tesquels nous h'avions encore que des renfeignemens im- 
parfaies ou peu fürs, L'avantage, remporté par le Grand -Vifir (ur les Frangofs non loin 
du Cairc, le 16. Mai, feit objet particulier de deux Lettres du Colonel Holloway au 
Comte d'E/gin à Conffantinople, & de celui-ci à Mylord Hawkesbury, Secrétaire-d'E- 
tat pour les affzires étrangères, publies une & l'autre conjointement avec la Depêche 
du Généra! Murchinfon. Le Colonel Lolloway , le premier des Officiers Anglois employés 
àl'Armée Zurgue, écrivantdu Camp duGrand-Vifirà Benaltaffer , quatre jours après V'A- 
ion, en détaille les circonftances avec beaucoup de préeifton & de fimplicité: Ec 
c'eft fur-tout la modeftie, quit a montrée, en gardant le filence fur la part qu'il avoit 
eud avec fes Compatriotes aux fuccès de l'Armée Ottomanne, qui a porté Mylord Keith 
À scrire pour rendre juftice à leurs dispofitions & confeils, dans lesquels-\'on trouvera 
en Europe la raifon de l'heureufe iffuë du Combat dont il s'agit. (Le mangue de place 
“aus oblige de renvoyer Vinfertion de ces deux Lettres à l'Ordinaire prochain.) *” 

‚ Tous les Avis, reus ici de Deal, de Douvres, & de notre Flotte devant Bref?, 
nous repréfentent VEnnemi, fe préparant à mettre à exécution fes Plans dedescente dans 
nos Ifles. Le Cutter armé, the Queen, eft:arrivéavant-hier dans les Dunes , venant de no- 
tre Escadre devant Boulogne & apportant des Depêches du Capitaine Sonrmerville, Com- 
mandant le Sloop de Sa Majefté, /'Engénie: Ces Depêches avoient trait aux préparatifs, 
qui fe font dans ce Port, Depuis, te Gouvernement a été informé encore, que fix Cha- 
loupes- Canonnières étoient forties de nouveau de Ca/ais, pour aller joindre celles déjà 
réunies à Boulogne; mais que, nos Croifeurs s'étant préfentés en forces fupérieures „ 
elles éroient rentrées à Casais: On mande de Douvres, que toutes les auteurs aux en- 
virons de cette Ville étoient garnies de monde, du momeat où on a pu les diftinguer en. 
mer, & que nos Croifeurs ont été-pour:les:artaquer. De notre côté, l'Amiral Sir 7ho- 
mas Graves avoit à peine ramené, ces jours-ci, à Yermouth dix-huit Bâtimens de la 
Flotte de la Balfigue, qu'il.a repris-la mer, deux fois vingt-quatre heures après, avec 
‘6, Veiffeaux de tigoe, 16. Canonnières, un Brùlot & 7. Galiotes à‘bombes, pour croifer 
fur les Côtes ennemies de l'Océan, * 


De Lrype, le Zo. Juillet. Neusavons fait mention dans notre dernière: Gazette des 
informations, qe*on -avoit recuês à Strasbourg fur quelques points importans, relatifs à 
la Canipagae, qui fe ‘fait en Egypte: Elles font contenuös dans une Lettre, écrite à 
bord du Brick, Le Lodi, A ta Rade de Nice, en date du 29. Juin: 1! nous parotît intéres- 
fant de la connoftre en entier, En voici la teneur. 


EXTRAIT d'une Lettre, écrite à bord du-Brick Le Lopr, àla Radede Nice , le 29. Juin. 
> Je me hdse de vous berire la préfente, le Lodi étant fur fon départ four Toulon, où il 
doit faire Qrarantaine, — La fituation des affuires en Egypte, à mon départ, n'étoit pas la. 
mrcilleure, qu'on pt défirer. ll faut Vatrribuer à deux caufes. La première, c'eft la mesin- 
zelligence, qui a régnt ensre plufieurs Généraux, notamment celle qui a &elatd entre Menou 
& Regnier. na feconde, c'eft la Pefle, qui seft manifeflde, peu avant la venuë des Anglois, 
particulièrement au Caitre & dansla blaure-Egypte: File a emplehd de prendre les mefures né- 
ceflaires, pour rafembler Varmbe entière & attaquer les Anglois de tous les cötés, avant qu'ibs 
endent eu le tems de prendre pie & de sétendre dansle Pays. Lorsque le Lodi guitta l'Egypte, 
Fon comptoit gue plus de so. mille Perfonnes Ctoient déjd tombdes vittimes de cefléau. Au 
Caire le nombre des morts doit avoir été d'environ mille bar jour. Beaucoup de Francois font 
permei ceux qui out fuccombé à la Comtagion; porte d'aurant plus fenfible, que déjà leurs rangs 
s'étoient fors éclaircis. Dans la Haute-Egypte la Maladie a emportt Mourad - Bey & cinq 
Beys. qui commandoient fous lui, avec 1200. Mamelucks, — La mesintelligenceentre plufieurs 
dee Géndraux Frangois a été principalement occafonntt Par le Plan d'oplrations, que le Génd- 
val Menou avoit cunpu contre U’ Expédition Angloife, ® que le Géntral Regnier desapprouvs 
fort, De-là rdfulta une efpèce de fcifion, Regnier £ quelques autres Généraux ayant déclard, 
qu'ils ne vouloient prendre aucune part alive à Vexlcution de ce Plan, & ayant tenu Promes- 
fe. en ne concourant en rien pour efelluer ce gut Menou aWoit ordonné. Finalement Regnier 
s'eft embarqut tour l'Europe avec le Général Damas, ci- dewant Chef de VErat- Major de 
Armee d' Orient fous le Général Kleber; L'Infpeleur- Général Davre, & plufieurs autres des 
principales Perfonnes de 'Armde ou de & Adminijkration- Militaire de 'Bgypie. * 
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